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jeune fille' atteinte, de par' les ni vons X, (l11 ahe V an

gl,(1(I\ux ii~ i baseC. 8(' Vidllf i.1ar expeet.orat ion, la pneu-
uiot 'ne'del h4~ Iv 111nt t que (le la stelerose génerIla-

lis' lu)'is <1h' 'a viteê. c(lv ci siég.:eait dans le 1 eSie
rieur. j)I'es(,ue sous5 la ClaV1'ileý.

i.Lgeuinisiste sur' ce fait q e n l'explorationi
la pluISa-t.t eniti ve, le peiulgt ueit passer' at cQ^t.e <lu foyer
pulilouairev que révèle pluq l ard l 'autopsie.

M. B icai'd cite lui fai t 1'r.sonnl où, la radioscopie
ayuîut uiioll'uit e 1'colle'ctioni pîofoîalje l'01)eraItiouî muontra,
ail colitiaire, un abees séeotimmînédiatemîent sous les

noes, dans lat région 4capulaire. li y avait. lun deutxième1(
abcè's siéigeant prè'ts dul inédiaistin et que lat radioscopie
i tNait îîas révélé,

Mi. I )elbet dUL que les kystes hiydatiquies di, po'îhuîon
suipl)-Pus oui nion, sont le triomphe (le lat radiogr'aphîie
il ni'en est paýs <le mêmue des autres collections })uruilentes.

I 'autre part, il peuit y avoir unt désaccord extraor-
diniaire entre l'abondance de l'expectoration et les di-
ifl<Jiilu (le la cavité.

M. Loison communique les trois cas suivants
P aris le premier, il s'agissait d'un honmme de quit-

rarite anis qui était entiëô à l'hôpital pour de.s abcès du
foie. Il y en avait trois, qui furent évacués et drainés.
Quelque temps ï,près, il préseina (les signes thoraciques
qui tirent penser à1' une pleurésie enkystée ; il eut 111enie
unie voîi mpui:i il mîouîruit. L'a utopsie mlontrt lii

jabces deý lat base.
1 )ans le <l -xn<."s, il s'agissait egaleîineuît dV'unl

holinie qlui etaLi t porteur' (le pluIsieuýrs abcès du l'oie, les-
quels furenmt ouverts, mais qui, à auicunl mlontent, n'avait
présenité de syiiipt-3n-ies tlhoraciqjues. L'autopsie miontra
'Il eiioriiîe abcès (le la base droite, qui était adhérente
aul diaphiragnme îîon perforé. D)ans ces deux cas, la pro.
paga-'ýtioni s'était fa-te directenient du foie au poumon par
l'in terînldiaire des lymphatiques.

l)aums le troisiêèm1e cas, au contraire, il s'agissatit d'un
Processuis cînbolique. Le mîalade présentait une matité

drote llat jusqu'à l'omoplate. Les ponctions <lu foie
étanit restées négatives, M~. L.oison fit une résection cos-
tale et trouva la base du poumion1 fortement indurée et

adhè*ene. .auitopsie montra unt abcès volumineux de
cette base et unt foie intact. «M. Loison reconnait qu'il
aurait dcû ponctionner le poumon.'

Lithiase bilaire et pacét 8 econzdaîrýe.--Au
cours de la lithiiase biliaire, la bile modifiée a une action
:irritante simi' le pancréas aul travers duquel elle chemine

>Site la1 rt'neirn r t-7uatiqui, (lit <'< tti Ilé/l)(i-
pu'-( f î kh f 'ii. <'1<irii y. Bd. LXXXI.) - L'au-

tetur r'apporte l'observation d'une fillette (le .5 ans
qui fut r-enversý; par- titi camfion et 4ii eut, une déchirure
<lu canal lie'patn1 uie. Oit é1tablit le diagîos;t i( sur l''xis-
tence <Ilu ballonnement du venître, sautsn îtus pér'i-
tonléaux, et Sur. dan e.<l pigunemîts biliaires danis lu-
riiius. hit fit, le (riia-dii cnal hiepate 1ue et lat gué-
risoui fut obl)t'u r-aî;îdeîiemit.

J'a cauise dle ctt rupture réside <dans unt hyperal-
loigeîiii (es voies biliaires tendues entre lý sillon

porte et le duodénunm danis le cas de tiraillement du f'oie
en haut, dut duodénumi en bats. Si le conîduit biliaire est
en t<)taIit* déc hiré obliquenient, l'ictère peut apparaître,
si les fausses inieiuibraues rapidement formées ne s'o)p-
posent pas -à la résorption des pignients, Caractéristique
est l'ai iiaioi'issen e rit considérable lui survient après ccttt-
perte de bile jmais surtout après lat résorption <les
sels biliaires. Dans, l'observation rapportée par l'auteur,
malgré la stérilité (le la bile, il se produisit une péronite,
fibrineuse conséq1uence de l'action corrosive de la bile.
On n'a, pas encore signalé decats de péritonite septiquedue
à la rupture des v'oies biliaires. Quoi qu'il en soit, danis
tous ces cas, seule unme opération peut porter remnée
aussi doit-elle être pratiq uée sans retard (Huldebrandf).

Rupture traumiatique du canal ccho1édloqute.-,e
cas concerne un employé de chemin de fer, qui avalit été
comprimé entre les tampons d'un wagon au repos et

dans Il v eoqe.il ne r',%ut1e soiv& lit unei( 1)( teréo*e -
/;/r*,I.'.'',( 11 drt xrne simnîut volonives
le, cu elter et S< >1>11051111t. /1pl'iiii'.' O> à 1~' u<uiu
(1,let b1 ile .qnr/'<,'ptneJt nbu ie. Le trni tc t'.

Jii<'it (Ouisste siliv iel 'îenît à rétabl jr lait uéî ilt
dles v'oies hiIlia i î'e et uruto ut àéIvL aut delloi's lat ile
i rrit4itit Ve luit era eslri s Ipaiit asso5<"/. 1.1
mnit. haiuto t' <'Ct(t. e > >'rati<>n, on1 r1 11w' le e/rtfilnt pn n-

x*''ttqU( i ii il>ii it l rui t ouîît par'pu~wtî i t(1 r-
racte.rîsée par la., pruéseîeew dans1. la1 cavi te e(tnl
<laina1is grais-Meux e'n taches <lo bougies. fydt oie ePcwûst

(lii (' )1'E'p>il alait ni ri lorinatou les cel lle(s ali tue
en1 acidles g'a.s. s' usN I*iuulllueîlce (les ferunieuts nuea
tiqules aftiuîae,îutdversés dans cette cavitéprto

néle2" d'héuuîoru'acgies diffulses qlui résultent de lat di-
<eti>ides pis > asuirsous11 l'inf luen'ice égalemiient

des rtiinents îîaîîrréat i îuns. 1)i e iî11>?1.


